
 Les grandes puissances économiques, 
en concurrence du fait de la crise et ayant 
toutes à faire face à leurs propres diffi-
cultés économiques, cherchent à mettre en 
cohérence leur projet pour sortir de la crise. 
Auparavant, seuls 8 pays faisaient la pluie 
et le beau temps sur le monde, et impo-
saient à travers le G8 un système économi-
que cohérent basé sur la dérégulation et 
l'économie libérale. Depuis le début de la 
crise économique les gouvernants ont mul-
tiplié les réunions pour se coordonner à 
l'échelle internationale. Même si des diffé-
rences peuvent apparaître entre les gran-
des puissances, ceux-ci, pour protéger leurs 
intérêts capitalistes, sont d'accord au moins 
sur une chose : ce sont aux jeunes et aux 
travailleurs de payer 
la crise.  

 Le G20 a alors 
pris de plus en plus 
de place dans l'ordre 
économique mon-
dial, créant au pas-
sage une illusion de 
démocratisation en 
intégrant 12 nouvel-
les puissances. Mais 
le projet reste le même: sauver le capitalis-
me et la finance, bien secoués par la der-
nière crise économique. Pour cela, leur ob-
jectif n'est surtout pas de récupérer les 
fonds qu'ils ont eux-mêmes prêtés à leurs 
banques, mais de rembourser la dette 
créée envers celles-ci. Quelqu'un doit bien 
payer: ce sera à la population de faire les 
frais de ce tour de passe-passe. Mais les 
indignés espagnols, grecs, italiens ou por-
tugais n'ont pas fini de donner de la voix. 
Samedi, 950 manifestations « indignées » 
avaient lieues dans 82 pays, c’est le plus 
gros rassemblement international depuis 
les manifestations contre la guerre en Irak 
de 2003. Si tous les pays font face au mê-
me diktat des banques et des marchés à 
travers le paiement de la dette publique, 
les mêmes résistances doivent avoir lieues.  

 A nous maintenant de répondre à 
l'exploitation par la résistance. Et cela com-
mence dès maintenant en condamnant les 
politiques des gouvernements du G20. Il 
faudra être massivement présents dans les 
rues de France et d’Europe dans les pro-
chaines échéances pour répondre tous en-
semble : « cette crise n’est pas la notre, 
nous ne paierons pas leur dette », pour 
que le fruit de notre travail ne serve plus à 
la spéculation, mais aille au développement 
de l’emploi, du logement, de la santé et de 
l’éducation! Les organisations de jeunesse 
de gauche ont fondé ici et là des collectifs 
contre l'austérité, la dictature financière et 
la précarité. D’autres initiatives ont lieues 
avec la création de collectifs contre la dette 

ou contre le G20. Nous invi-
tons toutes celles et ceux 
qui se préoccupent de la 
justice sociale à venir ma-
nifester contre le G20 à Ni-
ce le 1er Novembre. Nous 
organisons des cars pour 
s’y rendre, vous pouvez 
réserver les places auprès 
du comité NPA du Mans. 

 Depuis 1999 les Fo-
rums Sociaux et les contre-sommets ont 
permis de faire émerger une autre voix, 
celle des populations, dotée d'un program-
me radicalement différent. En 2011, dans la 
continuité des processus révolutionnaire en 
Tunisie et en Egypte, des mobilisations 
massives ont lieues en Europe et dans le 
monde entier. Le contre sommet du G20 de 
Nice sera l’occasion de montrer que nous 
sommes également capable de nous organi-
ser à l'échelle internationale pour refuser 
ce système, et en imposer un autre, basé 
sur une réparti-
tion équitable des 
richesses, sur la 
solidarité, la justi-
ce sociale, et pour 
une démocratie 
réelle ! 

Ils sont 20, nous sommes des milliards !  
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Mobilise toi au contre sommet du g20  
Manifestation internationale Mardi 1 novembre 
Mobilisation / débat samedi 22 octobre 14 h 30 place de la rep 
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